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Avant-propos


 


Dans un monde où la recherche scientiﬁque se mêle aux limites de l’éthique et de la moralité, la société pharmaceutique Synapsix, basée à Boston aux États-Unis, a jeté la lumière sur un nouveau chapitre inquiétant dans le domaine de la neuropharmacologie. Spécialisée dans le développement de médicaments pour les maladies du système nerveux central, Synapsix a découvert sept médicaments aux pouvoirs extraordinaires, mais aussi potentiellement dangereux.


Ces médicaments ont été emballés dans des comprimés effervescents aux couleurs vives, chacune apportant un effet unique et dérangeant sur la pensée humaine. Le comprimé noir provoque des pensées meurtrières, tandis que le rouge canalise l’amour vers des objectifs


 


  prédéﬁnis. Le vert nourrit la haine, le gris pousse à l’autodestruction et l’orange stimule un appétit insatiable. La rose enﬂamme la passion sexuelle, tandis que la violette alimente une peur profonde et irrationnelle.


Les chercheurs de Synapsix ont rapidement compris l’étendue des implications de ces découvertes. L’altération délibérée de la pensée humaine ouvre la voie à des scénarios chaotiques et dangereux, où le libre arbitre est déformé et manipulé par les forces pharmacologiques. Conscients des dangers, ils décidèrent d’effacer toute trace de leurs recherches, cherchant à protéger l’humanité des conséquences néfastes potentielles de ces médicaments.


Cependant, tous ne partageaient pas les mêmes scrupules éthiques. Stone, un membre ambitieux mais sans scrupules de l’équipe de recherche, a plutôt vu une opportunité d’enrichissement personnel dans l’ obscur potentiel des médicaments. Prêt à tout pour atteindre ses objectifs, Stone a volé les données de la recherche, y compris les processus de synthèse des médicaments, avant qu’ils ne puissent être détruits, avec l’intention de les vendre sur le marché noir.


James et Sophia, jeunes chercheurs dotés d’intégrité et de détermination, sont ainsi confrontés à un déﬁ sans précédent. Ils devront mettre de côté leurs peurs et leurs incertitudes alors qu’ils se lancent dans une course contre la montre pour arrêter Stone.


"Sept médicaments" est un voyage passionnant à travers les limites de la science et de la moralité, une histoire de courage, de sacriﬁce et d’espérance face aux forces du mal qui menacent de corrompre l’âme humaine.


 









 


CHAPITRE 1


 


Boston, située sur la côte est des États-Unis, est une ville imprégnée d’histoire et entourée par le charme de ses anciennes briques rouges. Ses rues pavées et ses ruelles sinueuses témoignent de la vie commune et des destins extraordinaires qui se tissent dans cette ville. Au centre de tout, les places historiques et les bâtiments majestueux des époques passées battent au rythme d’une révolution qui a marqué la naissance de la nation. Chaque coin de Boston raconte une partie de son histoire, des maisons coloniales de Beacon Hill aux imposantes églises de Back Bay. Les rues animées sont animées par les voix de ceux qui poursuivent leurs rêves dans les universités renommées de Harvard et du MIT, où les esprits les plus brillants se rencontrent dans une danse éternelle de connaissance et d’innovation.


 


 


Boston est également réputée pour ses théâtres et ses salles de concert, où l’art et la culture se mêlent dans une étreinte passionnée, et pour l’orchestre symphonique qui remplit l’air d’émotion. Les nuits d’hiver, la fumée des chimènes accueille les clients dans les pubs historiques, où les histoires coulent comme la bière et les rires résonnent entre les murs en bois usés par le temps. Cependant, derrière la façade majestueuse, Boston cache ses ombres et ses secrets les plus sombres, ce qui en fait une ville enveloppée dans le mystère éternel de son passé et de son avenir. Dans la Mystic River Valley de Boston, entre les douces ondulations des terrains verts et les ruisseaux qui coulent entre les roches anciennes, s’élève l’entreprise pharmaceutique Synapsix. La vallée elle-même est entourée d’une atmosphère mystique, où le brouillard matinal se dissout lentement sous les rayons du soleil, révélant les nuances de vert des bois et les reﬂets argentés des rivières qui sillonnent la terre. La Synapsix se dresse comme un phare de modernité dans ce paysage immuable, avec ses structures de verre et d’acier qui se dressent vers le ciel comme une sentinelle du progrès scientiﬁque. Les façades vitrées reﬂètent le ciel et les arbres environnants, créant une combinaison entre nature et technologie, entre le monde extérieur et le cœur battant de l’innovation qui anime l’entreprise. À l’intérieur, les laboratoires brillent de lumière ﬂuorescente, où les scientiﬁques et les chercheurs travaillent sans relâche pour déchiffrer les secrets de l’esprit humain et guérir les maladies les plus insidieuses. Les salles de réunion sont animées par des discussions animées et des projets ambitieux, tandis que les couloirs reﬂètent les pas fermes de ceux qui se consacrent à la mission de Synapsix : améliorer la vie des personnes à travers la science. Mais derrière les façades brillantes et les promesses de progrès se cachent également des mystères sombres et des ambitions cachées. La Synapsix est un microcosme de contrastes, où la lumière et l’ombre, l’espoir et la peur, se mêlent dans un mélange complexe d’émotions et d’ambitions. C’est un lieu où les frontières entre le bien et le mal se confondent, où la recherche du progrès se heurte aux limites de l’éthique humaine. Pourtant, malgré les déﬁs et les controverses, la Synapsix reste un phare d’espoir dans la vallée de Boston, un symbole d’innovation et de possibilités, où l’avenir se déroule dans une succession de découvertes et de surprises, prêt à changer le destin de l’humanité pour toujours. Au cœur des laboratoires de Synapsix, parmi les projecteurs qui illuminaient les regards des chercheurs, se cachait un mystère qui enveloppait les couloirs d’une aura d’incertitude. Des années de recherche intensive dans le domaine des médicaments pour le système nerveux central avaient conduit à la découverte révolutionnaire : sept nouveaux composés, sept promesses d’espoir pour ceux qui combattaient les maladies de l’esprit. Cependant, le destin avait tissé une trame complexe autour de ces découvertes. Chez les souris de laboratoire, les nouveaux médicaments avaient des comportements étranges. Les chercheurs, déterminés à percer le mystère qui se cachait derrière ces comportements, avaient franchi le seuil des essais cliniques, ignorant les déﬁs qui les attendaient. Les études de Phase I avaient impliqué des personnes en bonne santé, des personnes qui s’étaient portées volontaires dans l’espoir de contribuer à un monde meilleur.


 


 


Cependant, ce qui est apparu au cours de ces expériences a jeté une ombre sinistre sur la recherche. Les mêmes comportements étranges observés chez les souris de laboratoire se sont manifestés chez les gens, comme un écho déformé qui résonnait entre les synapses du système nerveux.


Sept codes alphanumériques gravés sur les comprimés :


1. NLX392


 


2. QRP765


 


3. ZKT481


 


4. GHW936


 


5. PMD573


 


6. FVB208


 


7. YSL649


 


 


Les comprimés, orodispersibles, pouvaient être pris en les dissolvant directement dans la bouche ou en les dissolvant dans un verre plein d’eau, de jus d’orange, de jus de pomme, de lait ou de café. Avec certaines boissons, le mélange pouvait changer de couleur et devenir opaque. A chaque code correspondaient différentes couleurs et à chaque couleur différents effets, comme suit :


 


 


Le comprimé noir (NLX392), symbole d’obscurité et d’ambiguïté, cachait un secret néfaste : le pouvoir d’altérer la pensée pour commettre un acte irrévocable, celui de tuer une autre personne. Sa couleur se mêlait à l’incertitude et à la terreur qui se cachaient dans les profondeurs de l’âme humaine.


La tablette rouge (QRP765), ardente comme le feu de la passion, avait le pouvoir de transformer la pensée pour tomber amoureux d’une autre personne, un charme de désir et de séduction qui se répandit comme un incendie dans les veines du cœur.


Le comprimé vert (ZKT481), froid et insidieux comme l’envie elle-même, manipulait la pensée pour générer la haine envers une autre personne, un poison qui s’insinuait dans l’âme comme une graine de discorde.


Le comprimé gris (GHW936), symbole de tristesse et de désespoir, offrait le chemin de l’oubli à travers la pensée déformée pour commettre l’acte extrême du suicide, une étreinte glaciale qui enveloppait l’âme dans une obscurité sans ﬁn.


L’orange (PMD573), couleur de la gourmandise et de l’abondance, enﬂammait l’appétit avec la pensée déformée, un désir insatiable qui dévorait toute résistance et tout bon sens.


Le comprimé rose (FVB208), symbole de passion et de luxure, enﬂammait le désir sexuel avec une pensée déformée, transformant l’air lui-même en un murmure de tentation et de désir.


Enﬁn, le comprimé violet (YSL649), ténébreux comme les ombres qui se cachent dans l’âme humaine, déchaînait la terreur avec une pensée déformée, un frisson qui serpentait le long du dos et gelait le cœur.


Mais derrière l’enchantement des couleurs et des désirs cachés, se trouvait la complexité des mécanismes pharmacodynamiques. Au niveau pharmacocinétique, les sept médicaments étaient absorbés par le tractus gastro-intestinal, passaient par le foie (effet de premier passage) et atteignaient le système nerveux central, où leurs caractéristiques lipophiles permettent de traverser la barrière hémato-encéphalique. Transformés dans le foie, ils ont été éliminés par l’urine et les fèces. Les chercheurs de Synapsix étaient confrontés à un dilemme éthique qui enveloppait leur conscience comme une ombre implacable. Ils avaient découvert le pouvoir des sept médicaments, la clé qui ouvrait les portes du comportement humain et façonnait ses contours avec une main invisible. Cependant, avec la conscience des avantages potentiels, ils s’étaient penchés sur le précipice des mauvais usages. Les cœurs lourds et les esprits tourmentés, ils décidèrent de détruire les fruits de leur quête qui pourraient tomber entre de mauvaises mains. Mais dans l’ombre des laboratoires, une ombre plus sombre se dressait silencieuse, prête à trahir la conﬁance de ses collègues pour un proﬁt personnel. Un chercheur sans scrupules, guidé par la cupidité et l’égoïsme, saisit l’opportunité comme un prédateur dans l’obscurité.




 

CHAPITRE 2


 


Dans la Synapsix, dans ce monde de découvertes et de promesses, deux ﬁgures se distinguaient : James Smith et Sophia Lewis, chercheurs talentueux liés par un passé commun et un avenir incertain. James, avec ses yeux bruns reﬂétant la détermination et le physique athlétique qui trahissait sa passion pour la salle de sport, vivait au cœur du quartier, à deux pâtés de maisons de Sophia. Depuis qu’ils se sont rencontrés à l’université de Harvard, pendant les jours insouciants de la faculté de pharmacie, James avait nourri un béguin secret pour Sophia, un béguin qui brûlait silencieusement comme une ﬂamme sous la cendre. Sophia, avec ses yeux bleus qui racontaient des histoires de ciel sans ﬁn et de corps mince. Elle aimait passer ses journées au parc avec son ﬁdèle Pluton, son golden retriever, tandis que la chatte Luna, indifférente, préférait la chaleur du radiateur. Entre leurs différences et leurs similitudes, entre les battements de cœur et les regards volés, James et Sophia partageaient une passion commune pour la recherche scientiﬁque et la musique qui donnait de la couleur à leurs journées. Alors que Sophia se perdait dans les rythmes doux de la musique country de Taylor Swift, James se laissait emporter par les notes puissantes de Måneskin, berçant ses rêves au son des guitares et des voix qui résonnaient dans la nuit. Pourtant, malgré la complicité et l’affection qui les liaient, il y avait des différences entre eux : James avait, une Ford Série F, une voiture imposante et bruyante, qui faisait peur au cœur de Sophia, qui préférait conduire sa Tesla Model 3, un symbole d’élégance et de durabilité qui planait dans les rues de la ville. Ainsi, entre les courses au parc de
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